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and location of min ing towns and ci t ies ; the author dist inguishes hère between those 
places where min ing is the only major économie act iv i ty , and those wh ich include not 
only min ing but also a great number of related manufactur ing act iv i t ies. The th i rd part, 
ent i t led «Les sociétés m in iè res» (pp. 147 -188) , deals in turn w i th the high degree of 
concentrat ion among min ing corporat ions, their high degree of in tégrat ion, and the 
existence of « min ing empires » ; but the author also points out the l imi ts of thèse 
empires ' économie and pol i t ica l power through banking and government act ion and 
légis lat ion. A f inal chapter in this part deals w i t h min ing and régional planning (especial ly 
in the f i e ld of new energy plants, the provis ion of new t ransport fac i l i t ies , and the ever-
present problem of the water supply) . The conclusion (pp. 189-198) deals w i t h the 
present-day problems and prospects of the wor ld min ing act iv i t ies, in terms of reserves, 
p roduc t ion , technological progress, and future consumpt ion trends for the var ious products. 

Lerat 's book is an interesting summary of a highly complex f ie ld of économie 

geography. It is h ighly readable and wel l - researched, al though at t imes a bi t too littéraire. 

But it is by no means a déf in i t ive work and, even w i th in its modest bounds, could be 

greatly improved, as indicated above. It could at best be recommended, in its présent 

f o r m , as supplementary reading in a f i rs t or second-year undergraduate course in gênerai 

économie geography. 

Jean CERMAKIAN 

Département des sciences humaines 
Université du Québec à 7rois-Rivières 

RITTER, Jean ( 1971) Géographie des transports. Paris, Presses Universi ta i res de France. 

128 p., 4 cartes, 1 tableau. Col lect ion « Que sais-je ? », no 1427. 

Il existe déjà plusieurs volumes de la col lect ion Que sais-je ? consacrés à d i f fé ­
rents moyens de t ransport , mais c'est la grande qual i té du géographe français Jean Ritter 
que d'avoir essayé de faire ici un ouvrage de synthèse géographique sur ce sujet. Il faut 
tout de suite noter que le domaine de la géographie des transports est assez pauvre en 
ouvrages généraux, que ce soit en français ou en anglais. Il est souvent d i f f i c i le , dans le 
cadre d 'un cours de géographie de la c i rcu la t ion, de fa i re lire autre chose aux étudiants 
que des art icles dispersés dans une douzaine de revues ou d'ouvrages, car aucun des 
l ivres t ra i tant des transports en général n'a pu jusqu ' ic i donner une vue d'ensemble des 
grands thèmes géographiques de la c i rcu la t ion. Le pet i t l ivre de Ritter, sans épuiser le 
sujet, va tout de même assez loin pour permettre à l 'étudiant de saisir l 'ampleur et la 
complexi té des sujets fo r t variés qui const i tuent la géographie des transports. 

Le premier chapitre (p. 9-36) est int i tulé « Les techniques de transports ». Ic i , 
l 'auteur aborde successivement les techniques ayant trai t au t ransport de marchandises, 
cel les se rapportant au t ransport de voyageurs et enf in le cas spécial des techniques de 
c i rculat ion « invisible » (postes, té lécommunicat ions, d i f fus ion de l ' in format ion, f lux ban­
caires et autres f lux f inanc iers) . Soit d i t en passant que bien peu de travaux (excepté 
ceux de Jean Labasse en France) ont été fai ts sous ce dernier thème, sans doute à cause 
des d i f f i cu l tés de documentat ion et du caractère f ragmentaire de bien des stat ist iques 
dans ce domaine. Dans le deuxième chapitre, int i tu lé « Le marché des transports » (p. 37-
63 ) , l 'auteur décr i t l 'évolut ion du rôle des transports dans l 'économie mondiale : d 'abord 
subordonnés aux exigences du commerce avant les grandes découvertes, les transports 
ont ensuite dominé le commerce mondial dans la mesure où les transporteurs ont pu dicter 
leurs condi t ions aux grandes entreprises industr iel les et commerciales qui étaient en quête 
de marchés plus vastes. Ce n'est que depuis peu que les grandes sociétés sont el les-mêmes 
entrées dans le marché des transports au moyen de la « containér isat ion » et d 'un mono-
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pôle quasi-total dans le transport en vrac de matières premières ou de carburants (miné-
raliers, céréaliers, pétroliers, méthaniers, frigorifiques). Les deux chapitres suivants sont 
sans doute les plus « géographiques » de l'ouvrage. Dans son troisième chapitre, intitulé 
c Transports et régions» (p. 64-93), l'auteur définit tour à tour le rôle des transports 
dans la vie des autres secteurs de l'économie, et leur importance dans l'organisation, le 
développement et le « désenclavement » des régions. Le quatrième chapitre, intitulé « Les 
transports dans le monde» (p. 94-122), décrit tout d'abord la répartition géographique 
des activités de transport dans les différentes parties du monde, et analyse en second 
lieu les grands courants du trafic mondial. La dernière partie de ce chapitre traite de 
l'organisation des transports dans le monde. Dans sa conclusion (p. 123-125), l'auteur 
insiste sur le rôle des transports dans l'organisation de l'espace régional dans le cadre 
de frontières nationales ou à l'échelle mondiale, rôle qui tend à renforcer la puissance 
économique et financière des régions déjà favorisées aux dépens des régions moins déve­
loppées. Une bibliographie courte mais intéressante (p. 127) complète l'ouvrage, mais 
aurait dû inclure quelques sources essentielles de langue anglaise. 

Jean CERMAKIAN 

Département des sciences humaines 
Université du Québec à Trois-Rivières 

RÉGIONS FROIDES ET TEMPÉRÉES 

VIERS, Georges (1970) Géographie des régions froides et tempérées. Paris, Fernand 
Nathan. 206 p., 107 f ig., tabl. Collection FAC. 

Une génération de recherches et de publications de plus en plus spécialisées ont 
vu le jour dans les vingt-cinq dernières années par suite de l'impossibilité pour les cher­
cheurs préoccupés par le milieu naturel (environnement) de se tenir au courant des 
nouvelles techniques d'investigations en géologie, en pédologie, en biologie, en météo­
rologie, en hydrologie, en géomorphologie, etc. Non seulement les géographes se sont 
divisés en climatologues, océanographes, biogéographes, géomorphologues, mais des 
spécialisations encore plus poussées sont apparues dont certaines pourraient certes se 
rattacher directement aux laboratoires de disciplines purement scientifiques, telles la 
palynologie, la sédimentologîe, etc. Grâce à ce manuel, on assiste à un certain retour à 
des vues synthétiques à travers l'évolution ou, mieux encore, les progrès de la géomor­
phologie. 

Certaines notions se sont développées très rapidement. Ainsi la notion de système 
d'érosion est apparue et a donné naissance à la géomorphologie zonale, puis à la géogra­
phie zonale. Cet ouvrage essaie de répondre à cette conception en se limitant toutefois 
aux régions froides et tempérées. Malgré cette restriction, il ne faut pas s'attendre, à la 
lecture de ce manuel, d'y trouver une synthèse. D'ailleurs, ce n'est pas le but de l'ouvrage, 
ni de la collection. Ceux qui ont lu, dans la même collection, les volumes suivants : 
Éléments de biogéographie, Éléments de climatologie et Éléments de géomorphologie, se 
souviennent certes qu'elle se propose de donner, dans chaque matière, un aperçu des 
diverses disciplines. 

Tout au long de l'ouvrage, l'auteur étudie le contenu physique des zones froides 
et tempérées et essaie d'expliquer les éléments naturels dans divers milieux et de les 


